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perte, mais dites-moi, consultez vos souvenirs, n'est-il
pas vrai que dans les premières années de cet enfant, sa
piété vous effrayait parceque vous redoutiez qu'elle ne le
portât vers l'état ecclésiastique ? N'est-il pas vrai qu'aprèsqu'il vous eût manifesté nu penchant prononcé pour le
sacerdoce, vous avez affecté (le le conduire plus souvent
dans le monde, et (le lui donner plus de liberté, sous pré-
texte d'éprouver sa vocation ? Ah ! votre tactique a par-
faitement réussi : elle a plus réussi que vous n'eussiez
voulu. Le jeune l)nnle a pris goût an inonde, il y a ou-
blié sa vocation. Vous peisiez qu'en renonçant a être
prêtre il resterait au moins chrétien, vous vous êtes trom-
pés. Voyez quel il est aujourd'hui ? Mal heureux parents,
qu'avez-vous fait ? Il aurait honoré le sanctuaire et il fait
rougir le monde même ; il aurait sauvé.ses frères, et il ne
se sauvera pas lui-même. J'en pourrais dire autant de
cette infortunée qui gémit dans les liens d'un mariage qui
lui a été imposé. Parents cruels, c'est votre œuvre : elle
eût édifié le cloître, elle sera peut-être une épouse infidèle ;
elle eût vécu heureuse dans la retraite, elle mourra de
douleur dans le iionle."

III. -LA VOCATION RELIGIEUSE.

Mais s'il faut à l'église des pasteurs, des prêtres vivant
au milieu des peuples, il lui faut aussi des apôtres, des mis-
sionnaires, des docteurs, des instituteurs de la jeunesse.
Outre l'administration spirituelle et temporelle des paroisses,
dont le clergé séculier a la charge, l'Eglise a, de par son
divin Fondateur, d'autres ministères à remplir, et ces autres
ministères sont principalement la part des congrégations
religieuses. A elles les pauvres et les infirmes ; à elles les
orphelins et les enfants délaissés ; à elles les régions loin-
taines à conquérirà la foi de JíSUS-CHRIST ; à elles la noble
mission de l'eiisei'gnement et de l'éducation de la jeunesse
à elles, les dévouements héroïques, les renoncements absalus,


